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RAISONS
D'Y CROIRE

Voyonts, non-voyonts, nos
différences font nos ri-
chesses. Cette devise du
club Colin Moillord, résume
bien notre volonté : créer
une synergie et une complé-
mentoriié enire nos deux
mondes.
Grôce ô vous, grôce ô vos
dons, nous offrons oux non-
voyonts une multiplicité de
services : moison de retroi-
te, écoles de chiens-guides,
mqint ien ô domic i le,  inser-
tion professionnelle, espoce
occueil, revue sonore et
sports- lo is i rs .  Autont  de
réolisotions qui se coniu-
guent ou quotidien. Au nom
de tous, merci. Merci à
vous qui  uous mobi l isez
sons cesse outour d'un pro-
iet commun : être qu ser-
vice des non-voyonts. Que
.l995 

soit une onnée riche

d'échonges et de progrès :
c'est le væu oue nous for-
mulons.

Pierre Furet
Président



ACTUALITE

COLIN MAIIIARD AU GRAND JOUR

obil isotion générole : les di[
férents services de l 'U.A.S.O.
ont, ensemble, voulu foire de

iette journée pos comme res ourres, une
véritoble démonstrotion d'optimisme, de
couroge, de sportivi lé et de dynomisme.
Tout o concouru ù troduire l ' imoge du non-
voyont, oci i f ,  sport i f ,  dynomique, outono-
me et oyont so ploce dons lo société.

Comme choque onnée, les chiens-guides
ont remporié un vif succès. C'est ou mil ieu
d'un véritoble porcours du combottont,
entrové de borrières et d'obstocles en tous
genres, que de nombreux voyonts se sont
essoyés, yeux bondés, ô lo morche oux
côtés d'un chien-guide. Ambionce choleu-
reuse, moments forts
de retrouvoilles. Lo
quosi totolité des 52
non-voyonts, moîtres
de chiens-guides,
ont effectué une
série de démons-
trotions de dextérité
et de confionce, se
foufi lont sons en-
combre ô hovers les
méondres du loby-
rinthe.

Animotions et ieux protiqués seul ou en
équipe por les non-voyonts ont permis de
découvrir des octivités tel les oue le t ir ô
l 'orc où l 'orei l le se substitue ô l 'oei l  pour lo
visée ; le chodon, inspiré du tennis de
toble ; le bolos, jeu de quilles guidé ou sol ;
le bi l lord hollondois...Venues des quotre

coins de Fronce, sept équipes de torboll
ont entrepris un tournoi, mesuront oinsi leur
odresse ei leurs réflexes ô morouer ou
encoisser des buis, foisont rouler le bollon
sur un espoce en porquet moiériol isé por
une série d'élostiques tendus et équipés de
clocheites. Et ce sont plus de 120 cyclistes,
tondemistes oveugles et voyonis, qui ont
porcouru des distonces de 60 et 92 kn,
por petits groupes de cinq ou six.

Une onimotion spécif ique pour les ieunes
visiteurs o permis ô ces derniers de iester
leurs tolents en motière de t ir à l 'orc ei de
pêche ô lo l igne. Belle iournée pour ces
enfonts qui, comme ô l 'occoutumée, repor-
t irent Ies bros chorgés de codeoux. En
début de soirée, le chopiteou dressé sur le
site de l 'école de chiens-guides se révéloit
trop petit  pour occueil l ir  tous les convives.
Le nombre de ploteoux-repos servis, 320,
en témoigne. Une soirée qui prit fin ô l'oube.

Extraif de lo revue nchiens'quides,



E V E N E M E N T

48 DEFTCTENTS VrSUErS
EN FORMATION PROFESSIONNETI.E

n motière d' insert ion profession-
ne l le ,  l 'U .A.S.O.  déve loppe
depuis plusieurs onnées délô, des

oortenoriots destinés ù foci l i ter l 'occès ou
monde du trovoil ,  oux ieunes déficients
visuels d lo recherche d'emoloi. Première
réolisotion tongible, lo signoture en mors
91, d'une convention ovec lo direction
rég iono le  oqu i to ine de l 'A .N.P.E.  dont
l 'U.A.S.O. devient l 'un des corresoondonts
off iciels. Por oi l leurs, consciente de l 'exi-
gence sons cesse croissonte du morché et
ottentive oux demondes de ses odhérents,
l 'Associol ion imogine en l ioison ovec le
déportement promotion sociole d'Art igues
en Gi ronde e t  le  G. l .R.P.E.H.  oqu i to in ,  lo
créotion d'otel iers pédogogiques person-
nolisés oour lo remise ô niveou et l 'entroî-
nement informotique des ieunes chômeurs.
fA.G.E.F.l.PH., égolement soll icitée, prend
en chorge l 'équipement informoiique spé-
cif ique pour non-voyonts. Premier bi lon
concluont et encourogeont qui mérite une

iniensificotion des efforts.

Attentive oux possibi l i tés offertes oux
ossociotions de personnes défovorisées ou
hondicopées,  l 'U .A.S.O. ,  ovec l 'oppu i  de
lo Fédérotion des Aveugles de Fronce, sou-
met un proiet d' insert ion professionnelle ou
Ministère du Trovoil et de l 'Emploi. Solide,
i l  est occepté et bénéficie olors de l 'oide
du Fonds Sociol Européen. Avec le soutien
finoncier de l 'A.G.E.F.l.P.H., ce proiet, éto-
bl i  sur deux ons, entre dons so phose opé-
rotionnelle. Le progromme inter-commu-
noutoire Horizon, fondé sur des échonges
européens, notomment ovec le sud de
l 'Espogne, répond ô l 'obiectif  init iol :  for-
mer choque onnée, 12 stogioires en deux
sessions de 5 mois I /2 chocune. Remises

ô niveou en fronçois, en broi l le et en espo-
gno l  sont  d ispensées oux s iog io i res .
Les échonges ovec l 'Espogne se déroulent
sur deux mois pendont lesquels, occueil l is
à Sévil le, les ieunes fronçois effectuent leur
sioge en entreprise et protiquent lo longue.
Simultonément, l 'U.A.S.O. prend en chor-
ge ô Bordeoux des stogioires espognols,
membres de lo  O.N.C.E.  (Assoc io f ion
not iono le  des oveugles  d 'Espog ne) .

En deux ons,24 stogioires fronçois et 24
espognols ont été formés. Au terme du pro-
gromme, plusieuis controts de irovoil  - CDl,
CDD et CES - ont été signés : l 'ossuronce
d'une infégrotion en enfreprise pour ces

ieunes gens qui ont vécu une expérience
porticul ièrement enrichissonte sur le plon
sociol et humoin. Fort des succès enregis-
trés, l 'U.A.S.O réfléchit déiô ô d'outres
octions d' insertion orofessionnelle.

"5i c'âqir à rcfqire,
. r a r ' l

|e |e rcrc]q1
C'est por ces mots que
Frédéric Alexondre, 32
ons/ résume so rêcente
expérience d'insertion
professionnelle. On en
n'ottendoit pos moins

de ce ieune non-voyont
qui, grôce ô l'oction

menée por l'U.A.S.O.
et lo O.N.C.E.,  v ient

de trouver un emploi.
Munid'un C.A.P. de

cuisinier lorsqu'il perd
lo vue, il se retrouve ou

chômoge. ll odhère à
l'Associotion et prend

connoissonce du proiet
Horizon. So condi-

doture est retenue. Son
stoge en entreprise, il

le fero dons une P.M.E.
informotique de Séville.

ll découvre olors
l'Espogne. Auiourd'hui,

il est stondordisie ô lo
moison d'orrêt de

Grodignon en Gironde.



C H I E N S . G U I D E S

RAttYE CYCTISTE ' 'COUP DE COEUR
SOUVENIR JEANNINE MAGNIER' '

les coulisses
de I'exploit

Le hosord foit bien les
choses. Jeon-Louis

Gouzy,l'un des banéfi-
cioires de chien-guide

n'est outre que le
célèbre oncien

chompion du monde
de tondem, victorieux

du Poris-Dokor en
,|990. 

Lo dernière
étope du porcours ne
pouoit se foire sons lui ;
120 km .. .  qu'ô celo

ne lienne.
Les cyclistes pensoient
ovoir ô l'ottendre, ce

sont zux qui fu renf crllendus.
Jeon-Louis, s'il o perdu

lo vue, n'o pos perdu
lo forme.

u te souviens du choc que celo
nous o foit ô Connes de vorr ce
gorçon non-voyont ? Toi qui entre-

prends toujours des octions hors du com-
mun, ie suis sûre que tu es copoble d'en
mettre une sur pied pour offr ir un chien-
guide ô deux non-voyonts>. Ces voeux,
odressés f in 92 por Jeonnine Mognier ù
son époux André, seronf réoli fé deux ons
olus tord.

Des cyclistes omoteùrs ont rel ié (ol ler
retour) Lormont {Gironde} ô Biot (Alpes-
Mor i t imes) ,  v io  Av ignon e t  Grosse.
Obiectif  :  vendre les 2400 km du porcours
ô roison de 50 F le km, ofin de recueil l ir  lo
somme nécessoire ou f inoncement de deux
chiens-guides d'oveugle. Le pori étoit fou,
i ls I 'oni réolisé. [équipe, constituée de dix
cyclistes, dont deux femmes, et six occom-

pognoieurs, ont relevé le défi.  l ls ont cou-
vert sur leurs propres deniers les dépenses
du rol lye et ocheté les premiers km. Les
sponsors, entreprises et port icul iers, se sont
mobil isés.
Le porcours, soigneusement éloboré, n'est
pos le fruit du hosord. Choque étope sym-
bo l ise  l 'un  de nos sens:  lo  rég ion borde-
lo ise  e t  son v in ,  le  goût ;  Av ignon e t  son
festivol de théôhe, l 'ouïe; Grosse, copito-
le du porfum, l 'odorol ; Antibes près de
Biot, por ses douphins de Morinelond, le
toucher. Le cinquième sens, lo vue, sero
symbolisé por l 'étope de Biot. Biot où se
siiue l 'une des deux écoles de chiens-
gu ides de Col in  Moi l lo rd .  15 iours  ont  su f f i
à l 'équipe d'André Mognier pour réoliser
son rêve. C'est en Gironde qu'ont été off i-
c ie l lement  remis  les  deux lobrodors .
Hélionthe o uni so destinée ô Élisobeth et
Héro à celle de Jeon-Louis. <Une oventure
extroordinoire tentée por des gens ordi-
noires oui sont extroordinoires> confiero
André Moonier.



EDUCATEUR DE CHIENS.GUIDES
UN METIER PEU COMfYIUN

de Modele ine
pour  les  on i -
prédestinoit à
et, son ott iron-

'o  mou r
Jord iné
moux lo

être véiérinoire
ce pour le poromédicol, ô l 'or-
thophonie. Le hosord et son
penchont noturel pour le sociol
feront le reste. Sensibi l isée ô lo
déf ic ience v isue l le ,  por  so
mère qui perd lo vue occiden-
ie l lement ,  e l le  découvre le
métier d'éducoteur de ch iens-
guides. Boccolouréot en po-
che. Modeleine entre en focul-
ié de leiires. Elle suit en porol-
lèle des cours ô l 'Ecole de
chiens-guides d'Eze dons te
Midi, où el le demeure. Erre y
sero embouchée.  Son mor i
muté, el le s' instol le ô Bordeoux
en 

, l982.  
E l le  y  rencont re

Pier re  Fure i ,  Prés ident  oe
l ' U . 4 . S . O . ,  q u i  é t u d i e  ô
l 'époque le proiet de créotion
d'une école. C'est chez el le,
que Modeleine éduquero tes

premiers  ch iens-gu ides borde lo is .  E l le
reioindro le site octuel de l 'école de
Mérignoc à son ouverture en 

, l985. 
<Mon

métier c'est surtout d'occompogner le futur
moître du chien, de I 'épouler, de le methe
en confionce et de lui donner les clefs
d'une fructueuse complicitéu. Diff ici le de
généro l iser  sur  l 'éducot ion d 'un ch ien-
gu ide.  <Pour  choque ch ien,  i l  y  o  une
méthode> nous confie Modeleine. <l l  s'ogit
de développer ses opli tudes plus que de
l 'éduquer. Pour être eff icoce, i l  fout ovoir
une bonne dose d' imoginotion et de foir.
A  Mér ignoc,  choque éducoteur  o  lo

responsobilité de plusieurs chiens, en gronde
moiorité des lobrodors, pris en chorge ô
un on. Lo phose ontérieure, dite de socio-
bi l isotion, o permis oux futurs chiens-
guides d'otteindre leur équil ibre offectif  et
de porfoire leur développement physique,
psychologique et sociol, ou sein d'une
fomil le de tutel le. Potience, douceur et opi-
n iô t re té  des éducoteurs  sont  lo  c lé
de lo réussite. A roison de deux heures de
trovoil iournolier, pendont quotre ô six
mois, le chien vo iniégrer les situotions
réelles de déplocement ou coeur de lo vi l le
ef ocquérir le sens de lo responsobil i té.

conseil le de s' informer sur les condii ions
d'obtention d'un chien-guide. Elle refuse. l l
insiste. Elle cède et foit lo demonde.
L 'enq uê ie  pré l imino i re  es t  rondemeni
menée. Lo procédure est en route. Les
entretiens préolobles sont posit i fs. Tout vo
hès vite. A l 'Ecole de Biot, el le foi i  lo
connoissonce de ltou, son futur lobrodor.
C'est ô lo gore d'Antibes que lo présento-
t ion o l ieu. <J'ottendois sur le quoi de lo
gore que l 'on vienne me chercher. Une

ieune femme s'opproche de moi. Elle tenoit
en lo isse un ch ien qu i  me semblo i t  beou.  Je
n'oi pos réolisé tout de suiie que c'étoit le
mien>.  Béot r ice  s 'émeut .  <Je me su is
inquiétée de sovoir si i 'ol lois êhe digne de
ce chien. Lui qui n'o r ien demondé, oJ-i l ,
lu i ,  beso in  de moi  ?  J 'é to is  gênée>.

Béolrice o repris son octivité professionnel-
le  ô  l 'hôo i to l .
C'esl ô pied, deux fois por iour, qu'el le foit
le hoiet qui sépore son domici le de son
lieu de trovoil .  l tou connoît tous les recoins
du chemin de compogne qu'i ls empruntent
quotidiennement. Pendont que so moîtres-
se prodigue ses soins. l iou t ient compognie
oux hôtesses du stondord de l 'hôpitol dont
il est devenu lo moscotte. De retour ù lo
moison, c'est lo fête. l tou est ieune et oime
retrouver ses jouets. <Je vis ovec mon chien
une véritoble lune de miel> nous confie
Béotrice. <J'oi retrouvé le sens profond du
mot ioie. Joie de vivre, ioie de sort ir de
chez moi, joie d'ol ler ô lo rencontre des
outres. Grôce ô l iou, ie ne suis plus ni
inquiète, ni stressée>.

ITOU, MASCOTTE DE I'HOPITAI

Béolrice Bros q 29 ons
lorsqu'elle perd lq Yue.
Elle n'o plus olors le goût
de vivre, de sorlir. Un de
ses refuges qffecfifs, sq
vieille chienne recueillie ô
lo SPA. Contrqinte ef for-
cêe, el le découvre lo
conne blonche, ouxil iqire
indispensoble à son quio-
nomie.

Béotrice est kinésithéro peute ô
l 'Hôottol de SoinÈVoll ier dons
lo Drôme. Un de ses omis
médecin, sensibi l isé ô l 'oction
de Col in  Moi l lo rd  por  l 'on imo-
teur  loco l  de ce c lub,  lu i



G U E R I R  E T  P R E Y E N I R

tA VUE D'ABORD

oncée por l 'Orgonisotion Mondiole
de lo Sonté i l  y o quotre ons, ro
compogne <SighFFi rs t> ,  <Lo vue

d'obordn. bot son olein. C'est sur le Lion's
Inlernotionol, ses hommes et ses structures,
que l 'O.M.S.  s 'oppu ie  pour  promouvoi r
cette oction et collecier les fonds néces-
soires ou f inoncemeni de projets destinés ô
voincre lo cécité.
Obiecii f  :  rossembler ou niveou mondiol
, l30  

mi l l ions de do l lo rs  U.S.  Les réo l iso-
f ions ont dépossé les prévisions puisqu'ou-
iourd'hui le chiffre de 160 mil l ions de dol-
lors est otteint. A ce jour, le Comité chorgé
de lo sélection des proiets o ollectê 27 mil
l ions de dollors ô 140 projels intéressont
36 notions. Pormi les dernières init iot ives:
le f inoncement pour lo recherche ophtol-
mologique ù Dokho ou Bonglodesh, lo
construci ion d'une cl inique spéciol isée à
Mqtobelond ou Zimbobwe et d'un centre
chirurgicol ô Mochudi ou Botswono, un
olon de détection de lo cotorocte en
Indonésie et un outre oux Phil ippines.

Le gloucome couse l6 % des cos de céci-
té dons le monde. Au fur et ô mesure que
lo molodie se développe, lo vue périphé-
rique est réduite por les otteinies du nerf
opiique. L'évolution insidieuse est rorement
décelée ô ses débuts. Lo cécité est olors
inéversible. En Fronce, on estime ô 500 000
le nombre de potients connus en troite-
ment, mois égolement à 500 000 les per-
sonnes ofteintes du gloucome, inconnues
ou qui s' ignorent. Constots qui outorisent
les plus gronds spéciol istes fronçois et
mondioux en ophtolmologie ô confirmer
que, même en Fronce, lo prévention de lo

cécité est un vroi problème de sonté
publique et que l ' init iot ive prise por des
Lion's fronçois correspond à une obsolue
nécessité. Lo créotion et le développement
ô Poris, d'un Centre du Gloucome répond
ô deux préoccupotions : intensif ier les
recherches en Fronce et en Europe et éto-
bl ir un enseignemenl permeitonl de former
des spéciol istes pour l 'Europe et les poys
en voie de développement, notomment en
Afrique. Si l ' init iot ive de cette compogne
revient è l 'O.M.S., les proiets lels que le
Centre du Gloucome ont pu voir le iour
grôce à l 'orgent déposé dons une corbeil le
commune por quelques I 500 000 Lion's,
représentont l8l notions, unis, conscients
et f iers d'opportenir ô une ossociotion
internotionole. Une corbeil le qui porte un
nom universellement connu, tel un mot de
oosse : ulo vue d'obordr.

Noncy Kerrigon
potine en fcryeur
de Sight-Firsr

t .Lo poflneuse orymprque
o orgonisé une tournée
en couple ovec Poul
Wylie, médoille d'or-
gent oux Olympiodes
de 1992.
Sensible oux souffronces
de so mère qui o perdu
lo vue en controctont un
virus, Noncy o remis le
fruit de lo recette de ses
représentotions -50 000
do l lo rs -è locompogne
Sight-First.



C A D R E  D E  V I E

POINT D'ACCUEII  DEs HANDICAPES

'ouverlure à Mérignoc en Gironde,
d'un bureou d'occueil pour les hon-
dicopés, correspond ou souci de

répondre oux besoins des personnes souf-
front d'un déficit,  intel lectuel ou physique.
C'est une première en Aouitoine.

Ce bureou d'occueil,  plocé sous lo respon-
sobil i té de l 'odloint ou Moire chorgé des
Affoires Socioles, est lô pour informer,
suivre les dossiers et servir de relois ovec
les odminisirés. l l  o été créé dons une
logique de complémentori lé et de soutien
technique, ovec l 'ensemble des ossocio-
t ions locoles. Lo créotion de ce oureou cor-
respond à l ' instol lot ion à Mérignoc de
nombreux ieunes hondicopés ott irés por
l ' implonto t ion de nouve l les  s f ruc tures,
comme les opportements théropeutiques
conçus pour l 'entroînement ô lo vie outo-
nome. Bernodette Borbier, ieune hondico-
pée de 35 ons, gère ce point d'occueil.
Connoissont bien, pour les vivre el le-même,

les controintes de ceux qui Io
contocient, el le est une oide
précieuse pour résoudre des
problèmes quotidiens. Elle por-
t icipe octivement por oi l leurs
oux trovoux du Comité lnter-
ossociotif  pour personnes hon-
dicopées, mis en ploce por les
Affoires Socioles de lo Moirie.
Obiecii f  :  coordonner les oc-
t ions de l 'ensemble des porte-
noires - ossociol ions d'hondi-
copés mérignocois -, pour une
véritoble eff icocité. Une volonté
polit ique d'envergure.

Mqchine ô lirc :
l'informstion à

- ,  |  .
POrleC qe morn

des déficbntr
viguelr

Etre libre d'occéder
seul et directement à

l'informotion esi
.  f r l  .  '  1 . , 'oulouro nur une reolrle.

Lo deuxième
. .  |  |  .generolron oe mocnrnes

è lire est disponible sur
I  l .  Ire morcne. Le pnncrPe
est simple : ce nouvel

. .  fequrpemenl Inlormo-
tique permet, por

l' intermédioire d'un
sconner de reconnois-

sonce de coroctères,
de troiter en broille ou

. r  Ien sysreme vocol un
texte imprimé

|  .  I  l . tou oocryrogropnre.



Une moison de refrqite
pour dêficienrs visuels

L'ogrond issement, en 
,I987, 

de l 'étoblisse-
ment de Voyres - construction de 20
chombres supplémentoires et d'un ploteou
technique médicol répondoit d deux
constots : le viei l l issement de lo oooulotion
et I 'entrée de résidonts de plus en plus
ôgés. Auiourd'hui, cette structure dispose
d ' in  s to  l lo t ions po r t ic  u  l iè rement  per for -
montes.  Ent ièrement  f inoncé por
l 'U.A.S.O. ,  ce t  é tob l issemeni  spéc io l isé
dons l 'occueil de non-voyonts et déficients
v isue ls  du 3 'ôge o f f re  un pr ix  de iournée
des plus ottroctifs : 240 F en 1994.
Cons l ru i te  en 1978, lo  rés idence occue i l le
83 pensionnoires originoires de toute lo
Fronce. Les chombres individuelles sont sui-
vont  le  souhoi t  des pens ionno i res ,  meu-
blées ou non. Lo moison de retroite esi

permettent de mointenir quelques résidonts
sur ploce. Des spéciol istes effectuent des
vis i tes rég ul ières.

[e corps et I'esprit
Lo solle de gymnostique et de rééducotion
est complétée por des otel iers d'ergothéro-
pie. Les octivités proposées répondent
toutes ô un objectif  :  entreprendre une
rééducotion. Tissoge, vonnerie, ieux de
société, gymnostique, chorole sont des
moyens ogréobles de se molntenir en
forme. l léquipe d'onimoteur et de béné-
voles s'y emploie quolidien nement. Outre
les octivités internes, sont proposés des
concerts, rencontres mensuelles ovec le
club 3'ôge de Voyres, excursions, confé-
rences, séonces de cinémo en oudiovision,
oinsi que des séiours dons des sites exté-
rieu rs.

Dons ùq.fre lo Frunce
les onimcteuri
Colin Mo

vous rendent visite
Précieux troit d'union entre
vous et le club ouquel vous

odhérez, ils sont ô l'ecoute
de vos préoccupotions, de
vos ottentes. Interrogez-les

sur Colin Moil lord el
ses services. lls sont lô

POUr VOUS rePonore.

Co in Moi lord nfo
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Un oncrqge locol
Doniel Lofon, directeur de l 'étoblissement
depuis son ouverfure, connoîl bien ses pen-
sionnoires. l l  soi i  l ' imporlonce de l 'offectif
dons ses contocts quotidiens ovec les rési-
donis. <Mes responsobil i tés me possion-
nent. Choque iour esi un éternel recom-
mencement>.  Un de ses chevoux de
botoil le est l 'oncroge de lo moison de
ret ro i fe  dons l 'env i ronnement  loco l .  Ad io in t
ou Moire chorgé des Affoires Socioles,
Donie l  Lofon o  p lus  d 'une cor te  en moin .
Ses pensionnoires ne peuvent que s'en
ré jou ir.

équipée de moins courontes et de repères
sonores tont dons le porc de 7000 m2 qu'à
l ' intérieur du bôtiment.

Aux petits soins 24 H/24
Ce sont les 32 solor iés de l 'étobl issement
qui vei l lent sur les retroi tés er prennenr en
chorge hébergement,  restourot ion, soins et
on imot ion .  L 'éq  u  ipe  d ' i n f i rm iè res  e l
d'o ides-soig no ntes diplômées ossure, toi-
let tes, soins inf i rmiers et disir ibut ion de
médicoments sous lo responsobi l i té d'un
médecin. Une vingtoine de l i ts médicol isés

u.A.s .o .  sERvtcEs


